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Préface. 

Les derniers faits des résultats de la recherche dont les pages suivantes 

portent le récit étaient communiqués à feu le professeUl: HUBRECHT, le 17 juin 

1913. Je suivais, comme on peut lire, ces recherches à d'autres objects et 

ensuite, après qu'on avait fait des vains efforts au Laboratoire d'Histologie à 

Utrecht au tissi vivant, afin de voir quelque chose de ce que mes recherches 

m'avaient porté, prof. HUBRECHT me dirigea à Gent, où le professeur v. D. 

STRICHT voulait bien me recevoir pour consulter mes préparations micro­

scopiques. J'étais là du 11-22 janvier 1914. Là il me fait clair que je ne me 

pouvais encore tenir debOl-lt contre les oppositions faites à mes ré.sultats ob­

tenus. Il me semblait nécessaire de nouvelles recherchel3, qui étaient d'une 

suite tellement, qu'enfin le prof. HUBRECHT me permettait la publication. 

Mais ça a tardé, et encore de plus parce que au commencement de '915 le 

prof. HUBREcHT nous a été enlevé, trop tôt pour beaucoup. Lorsque je re­

commençais, les circonstances dans le monde étaient que maintenant encore, et 

on ne pouvait pas admettre mes écrits dans un journal à l'étranger. Je faisais 

une tentation pour en avoir la publication ici dans le pays, mais ...... on l'a 

[Jour. of tlle College of Agr., Hokkaido Imp. Univ., Sapporo, Vol VIII, Pt. 4, June, 1919] 
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En I9I3 feu le professeur HUBRECHT me demanda de vouloir faire une 

recherchè sur la formation du sang dans les utéri gravides des mammifères, 

surtout chez Tupaja javanica et Tarsius, dont le Département d'Embryologie 

du Musée Zoologique de l'Université à Utrecht avait une belle collection. 

Pour ne pas me confondre dans les multiples écrits sur la formation du 

sang et surtout pour être libre dans mes futures conclusions, je me bornai de 

lire le travail de HUBRECHT lui-même sur ce sujet dans sa publication de 1898, 

intitulée: Ueber die Ent\vickelung der Placenta von Tarsius Und Tupaja, 

nebst Bemerkungen über deren Bedeutung aIs hamatopoietische Organe, 

Extr. from the Proceed. of the Intern. Congres of Zoology, Cambridge. 

Dans ce travail il donne (pag. 382) à la fois une revue abrégée des 

opinions des différents écrivains SUI: ce thème. 

Je commençais les préparatifs d'une série d'utéri en voie de gravidité de 

Tupaja, dont la figure l est un représentant, pour les encastrer dans le paraf­

fine, afin d'avoir de nouvelles coupes d'une mince épaisseur, et avec cela je 

combinais l'examen des préparations microscopiques de la collection et qui 

avaient déjà été étudiées par HUBRECHT lui-même. 

On voit à la figure l que l'utérus de Tupaja est bicorne; la gravidité 

donne toujours deux embryons, un dans chaque corne. 

En étudiant la muqueuse utérine dès le moment Où l'on trouve dans l' 

oviduct·l'oeuf fécondité, on voit là deux choses remarquables. 

1°. Chez toutes les préparations de Tupaja je trouvais dans la plupart des 

noyaux du tissu conjonctif, des noyaux de l'épithel des glandes et dans 

les cavités des glandes une substance de la couleur jaunâtre, en grandeur 

allant des plus fins granules (dans les cavités) jusqu'à la demie-grandeur 

d'une hématie adulte, voir fig. 2. 

Cette substance jaunâtre est le plus fréquent là où les glandes se trou­

vent le plus près de la bande des muscles longitudinales qui borne les 

glandes, fig. 2, et se diminue dçUls la direction de l'umen de l'utérus telle­

ment qu'on ne la voit là de temps en temps représentée que par une petite 
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E!l colorant les préparations avec une coloration qui ne colore pas les 

noyaux mais seulement les hématies et un peu le plasma (orange G.), on 

voit que quelques-uns de ces petits cercles dans les noyaux ont la couleur 

des hématies adultes, fig. 10 et fig. Ir chez d. 

Mais on voit également des noyaux qui ne c:;ntiennent seulement que 

de petits cercles, fig. 12, 13 et 14, pas encore de la grandeur de l'hématie. 

adulte, mais en grandeur et en couleur tout égaux à de petites hématies 

ou érythrocytes qu'on voit dans les vaisseaux sanguins voisins. 

Si le contour de quelques noyaux a disparu, ces petits cercles en Cilues­

tion ne sont entourés que d'un peu de plasma et l'on serait tenté de croire 

que ces petits cercles ou boules sont formés de ce plasma (fig. 15 et 16), 

mais même en de tels cas Olt vott de temps en temps encore dans ces masses 

les minces traces des contours des llo..Vaux, ou mieux la millce trace d'lin demi-

COll tour d'tm llo)'au, voir fig. 10. 

Con c 1 u s ion: ce sont donc le nucléus et la granulatioll du noyau qui 

d01Znent ici l'existence à des hématies. 

2°. La deuxième chose remarquable est qu'on voit dans le placenta, plus 

près du côté de l'embryon que ciu côté opposé, des lacunes, une sorte de 

petites espaces étroits qui peuvent être plus allongés à d'autres places, 

voir les photogr. fig. 17, 18 et 19. On y trouve des noyaux qui n'avaient 

peut-être pas l'occasion de se joindre aux groupes de noyaux, nommés 

ici haute, voir fig. 20; mais en outre on y trouve les formes de vrais 

uninucléaires leucocytes et des formes qu'on voudrait définir comme 

lymphocytes. Mais on les voit dans de différentes stadies. Les uns, 

voir la fig. 22 chez a, montrent 1e noyau au milieu enfoncé, la fig. 27 chez 

a et b fait voir cet enfoncement plus profond et chez fig. ·27, b, et fig. 22 

b, le résultat est que cet enfoncement a divisé le noyau en trois parties 

encore liées. On voit les mêmes formes d'uninucléaires leucocytes dans 

les fig. 23, 24 et 25, mais ici l'enfoncement ou la division s'est continué 

et fait voir deux, trois, quatre ou cinq boules (de la fig. 23 chez a 011 doit 





118 J, G. DE GROOT 

mées. Ce sont les noyaux qu'on trouve seul ou réuni par deux, trois ou qua. 

tre, mais qui illustrent encore de plus le changement graduel de leur contellll 

en hématies, voir les fig. 50-74. Parmi eux ont voit des formes qui portent 

encore la couleur rouge noirâtre; d'autres ont la couleur jaune des hématies 

adultes, mais ces deux formes se ressemblent comme deux gouttes d'eau, voir 

la fig. 64 chez a et les fig. 5 ( chez a, 52 chez a, 53 chez a, fig. 55, 57 et 58 

chez a, fig. 60 et 62 chez a etc, On voit que toutes ces formes semblent avoir 

un trou au milieu, quel trou peut sembler rouge chez d'autres figures. 

En examinant avec soin les formes que montrent ces taches rouges, on 

:n voit parmi elles qui ont la tache rouge de grandeur différente, mais tandis • 

que la jeune hématie s'accroît, ce qui semble aller bien vite, la tache devient 

plus pâle et à la fin elle paraît disparue, c.à.d. on ne voit qu'une boule; uniformé­

ment hémoglobique, avec un contour noir; après ce contour noir disparaît 

aussi et on ne voit que le petit cercle hémoglobique, c'est l'Izématie 1Z0ltVealt. 

Naturellement que les parties du noyau ou cie lymphocyt ne se changent 

èn hématies en nous montrant toujours la même côté, e'est par là qu'on trouve 

de si différentes formes entre les parties qui vont faire le nouveau hématie. 

Les figures 64, 66, 67, 68, 69,7°,7 1,72,73 et 74 y donnent l'idée. Le lecteur 

lui-même peut voir, non seulement la ressemblance entre les figures 67, 69, 73 

chez a, fig. 74, et la figure 64 chez a, mais que les formes de lafigure 50 (où 

deux petits boules se fondrent), 68 chez a et 7 l chez a (où trois petits 

boules se fondrent) sont !es formes qui précèdent les 'formes des figures 67, 69, 

73 chez a, 74 etc. dans leur développement jusqu'à leur forme définitive, que . 
c'est l'hématie. 

La forme connue de la figure 75 appartient également chez les formes 

nommées, et illustrées dans les figures 71-73. 

En outre' j'ai rencontré encore une forme rare, représentée dans les 

figures 76 et 77, colorées encore rouge. Je crois que de ces formes sont nées 

seulement Ulle hématie. Celle de la figure 77 a déjà la forme d'une hématie. 

Toutes <::es formes citées se représentent donc chez Tupaja, dans toute 

l'étendue du placenta discoïde duplex. On a donc à faire avec la tissue de,la 
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a encore deux membranes, celle de la cellule et celle du noyau, et je suis en 

bonne compagnie en citant ce que p.ex. professet,lr PEKELHARING dit dans son 

livre "Lectures de la connaissance du tissu," Harlem 19°5, page 37,*) indi­

quant ce que Flemming dans son ouvrage "Zellsubstanz, Kern und Zelltei-' 

lung" dit a.o.: "drittens konnen Zellen Korperchen enthalten, die von aussell 

aufgenomn,len wurden und spater, nachdem sie gew6hnlich einige Verande­

rung erlitten haben, wieder ausgestossen werden k6nnen. Der zuletzt gmannte 

Falle ist llat'Ürliéh nul' bei Zellm 1110gliclt dere1l cytoPlasma 1licht dmch eine Memb­

rane von der U71lgebuug getrmnt ist." Mais déjà de l'autre côté on m'a donné 

raison que ces Izématies SOJlt nées dans ces noyaux. 

Nous voyons encore de nos figures 97,98 et 99 chez a que les noyaux là 

sont bien grands. Mais dans les préparations il y en a encore de plus 

grands et que chez cela appartiennent les noyaux géants qui bornent le nid 

de l'embryon (voir les figures 103, 104, 105, 108, 109, 110-1'3 et 118. D'où 

vient cette grandeur? La photogrmme fig. 123, et les fig. 105-113 nous l'ap­

prennent. Il y a des noyaux là, surtout ceux qui entourent le nid de l'embry­

on, fig. 105, 108, 1°9, 110, rI 1 et 112, et dans d'autres parties de la mu­

queuse, photogr. fig. 123 et les fig. 1°7 et l '3, qui se joignent par deux, trois, 

quatre etc., dont les figures photogr. 123 et 1°7, 108, 109 donnent l'exemple. 

Les fig. 105, 1°7, 108, 109 et 1 JO laissent voir le commencement, qui est plus 

avancé chez la fig. 1 [ 1 et achevé chez fig. 112. C'est presque le même de ce 

que nous aVOQS vu chez Tupaja, voir les fig. [2 et 14, avec cette différence que 

les noyaux qui se réunissent ici sont plus petits, quoique cela est bien en équi­

libre parce qu'ici il y a si beaucoup de Iloyaux qui se réunissent, c.à.d. forment 

des groupes bien aussi grandes que p.ex. la g'l'andeur du noyau de la fig, 112 

représente. 

Autour de ces noyaux réunis, même chez T)Jpaja, voir fig. 12 et J 4, une 

ligne paraît, voir fig. 1°9-111, qui donne à ces images l'aspect d'une cellule 

gigante avec un noyau gigant. Parce que nous avons suivi exactement les 

différentes stades de ce changement, il nous est facile de déterminer un si 

*) Texte hollandais. 
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l'épaisseur de JO Micron, celui de la figure 117 de deux coupes de la même 

épaisseur de 10 Micron, et quel dernier montre dans le coupe suivant sur celui 

de la figure encore plus fort le membrane que dans celui de la figure. Mais 

il y a encore une autre différence et pour montrer cela, je donne dans la figure 

120 à voir le sang adulte maternel; la figure 120 donne à voir le sang nouvelle­

ment formé. II ya bien de différence entre ce sang de la figure 120 et celui 

des autres figures. 

Les figures 126 et 127 représentent deux noyaux géants et la figure 128 

un vaisseau sanguin en voie de développement chez la souris commune (Mus 

musculus albin,os); on voit bien que ces figures sont du même caractère que 

nous les avons écrivez chez Jaculus et chez Tupaja, tandis que, chez la der­

nière espèce d'animal, on rencontre déjà ces formes d<;.ns le lieu de l'attache­

ment de l'embryon, voir les figures 5 et 6. Naturellement qu'on voit une 

sorte de sincytium si les contours des noyaux sont presque disparus, mais je 

l'ai dit déjà, on voit dans ces amas de petits boules, semblent encore pour la 

moité chromique, pour la moitié hémoglobique (en ce cas colorés jaunes, 

comme les hématies plus avancées) les traces des membrmzes des noyaux, voir 

la fig. 133. Aussi les formes figurant la mitose sont de la même nature, voir 

la fig. 129 de Tupaja, et les fig. 130-132 de Jaculus. 

Il me porterait trop loin de parler beaucoup des préparations du Tarsius 

spectrum, un insectivore de l'île de Java (le Maki); alors je dQis me borner à 

présenter mes lecteurs les figures 134-137, qui donnent le témoignage que 

dans le jeune placenta de cet animal on rétrouve ce que j'ai déjà montré de 

Tupaja, Jaculus et Mus musculus; mais il me faut dire que chez Tarsius, les 

images sont pour ainsi dire encore plus accentuées et il tire l'attention qu'au 

milieu du placenta de Tarsius on voit une partie du tissu qui semble être très 

hémoglobique (peut-être de la couleur jaunâtre?) et qui est tellement sensible 

à des cororations avec des matières colorantes acides qu'on ne peut bien le 

voir clair. Les coupes des préparations étaient un peu trop épais, et je n'avais 

pas l'occasion pour expérimenter dans cette direction. Mais il ne m'éton­

nerait pas d'apwendre un jour que cette tache sera également_d'une substance 
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jaunâtre, contenant du fer. 

Également on· retrouve chez le- Jacul us, Mus musculus et Tarsius maint 

des formes que nous avons rencontré chez Tupaja sous le nom d'uninucléaire 

leucocyt. 

La cultivation de Mus musculus albinos a eu pour moi encore un autre 

avantage que celui de la comparaison avec le Tupaja. Tous les utéri de la 

collection d'embryologie étaient conservés dans le picrine-acide sulfurique. 

De la, pour tenir l'hémoglobine intact je conservais qudques jeunes stades de 

gravidité de Mus musculus dans le formol à 10 0/0. Mais ça ne me suffit pas 

encore, car je voulais voir si je pouvais colorer seulement les noyaux, dans 

l'espoir de voir l'hémoglobine dans les hématies certainement reconnues 

comme cela, et dans les petits boules (pas couvert d'une couleur dénaturelle), 

se changeant dans le noyau de la· manière comme j'ai raconté, en hématies. 

POUl' cela je colorais seulement avec le hémalun et je moutais les coupes 

dans le glycerine-gélatine de KAISER. Maintenant les hématies agées et aussi 

la cellule de l'hématie nuclée de l'embryon avaient, vu à la lumière du jour, 

la couleur jaunâtre comme j'avais vu qu'ils aient dans le tissu vivant. Vu à 

la lumière artificielle, la couleur semble être bleuâtre. 

Parce que c'est seulement pour comparaison, je donne ici pas plus que 

les figures 138-145. Tous ces formes ont la couleur jaunâtre vues à la lumi­

ère du jour, aussi la cellule de l'hématie de l'embryon à cette couleur, elles 

sont donc bien comparable ou égales à celles vu dans le tissu vivant. 

La fig. 138 représente la forme presque normale, c.à.d. comme l'hématie 

adulte, les formes des autres fig.: 139-145 représentent les hématies crois­

santes, fig. 139-142 ayant plusieurs boules dans les noyaux; les fig. 143 et 

145 portent seulement un boule, mais presque de la forme adulte. La fig. 144 

montre deux boules dans le noyau dont l'un chez a est de forme égale comme 

celle de chez b, quelle dernière est libre, mais tous les deux, a et b, 'ontdéjà 

tout à fait la forme de l'hématie adulte, pas encore la grandeur. 

Olt doit bien observer que tous les citées formes se changent ell Itématies qui 

directemmt SOltt comparables avec l'hématie adulte (l'Ilématie de.ta mère), c.à.d. 
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des formes d'hématies anucIéées. 

Le changement en hématies rouges que subissent les leucocytes chez 

Tupaja, voir p.ex. la fig. 89, se montre presque en de plus haute degré chez 

Tarsius, Jaculus et Mus musculus. On voit dans les préparations de ces ani­

maux que sur une grande étendue s'écoulent des sortes de lacunes, comme chez 

Tupaja, et que ces lacunes sont remplis uniquement avec des leucocytes dans 

l'état de changement. Je ne donne de cela pas de figures parce qu'ils res­

semblent trop à celles de Tupaja, voi r la figure 89. Je donne seulement à 

voir dans la figure [46 une partie d'un tel lacune. Chez a, le leucocyt porte 

la couleur encore des autres noyaux là, chez b on voit la couleur qui va se 

pencher à l'orange-jaune, les autres ont la même couleur que les hématies dans 

le voisinage. Pour pouvoir nous orienter au besoin de ces figures je veux 

mémorer qu'on les trouve chez Tupaja no. 673 a 9 , Mus musculus 13 al et 

Tarsius 848 a 5 (*). 

HUBRECHT croyait que ces formes chez Tarsius devaient être dérivées des 

grandes cellules, comparable avec les masses de noyaux chez Tupaja, que nous 

avons parlé ici haute. II ne parle pas de l'origine de ces grandes cellules, 

mais il les indique seulement avec un mot, c.à.d.: grand noyau; et il croyait 

ensuite que des petits noyaux se détachent de ce grand noya,u, et que ces 

petits noyaux, ayant tant soit peu la grandeur d'une hématie, vont devenir 

les hématies nouvelles. II voit bien les petits boules que portent ces petits 

noyaux, mais il dit que ces petits boules se liquijéent gradatim. Mais celui qui 

a bien suivi ma description de ces formes. sait maintenant que ce sont Jieste­

mmt ces petits boules qui se changent en hématies. 

HUBRECHT donne des figures de cela dans sa publication de l'hématopoièse, 

mais ces figures représentent des leucocytes. 

En outre j'ai consulté les préparations de Tarsius sur ce point et ce que 

HUBRECHT a indiqué, on peut le voir aussi dans les préparations des autres 

animaux cité dans ce thème. Ce ne sont que des Leucocytes, et le nouveau 

nom qu'il donne à ces formes "Bamatogonien" est presque superflu. 

(*) On trouVe ces numéros "ur les verres qui portent les coupes. 
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fors, est qu'il rejette la phagocytose pour les animaux de premier ordre. 

Pour moi il est encore d'importance qu'il dit sur page 70, règle II 

d'en bas: "Quant au leucocytes que l'on trouve autour des capillaires, 

nOlis avons montré dans le chapitre précédent qu'ils se forment sur place 

(spacié par moi, de Gr.). 

ze. Le deuxième écrivain qui m'a frappé encore plus est le prof. En. RET­

TERER. Ses articles sur l'hématopoièse m'ont bien intéressé. Mais il me 

semblait à premièt'e vue qu'il y avait une différence entre une partie de 

ses conclusions et les miennes. Car celui qui aura la bonté de lire la 

description de moi sur l'hématopoièse et les conclusions générales peut 

voir que je ne peux pas accepter la conclusion de M. le prof. RETTERER : 

que l'hématie de l'ânimal adulte vient du noyau. Cette définition serait 

pour moi un peu étroite, ,si le prof. RETTERER voudrait dire avec cela: 

l'hématie d'origine de l'animal adulte. 

Mais en jugeant que M. le prof. Retterer ne vient d'étudier que le 

changement en hématies des noyaux (c.à.d. des lymphocytes) de l'animal 

adulte et qu'en ce cas on ne trouve que seulement les lymphocytes et les 

leucocytes se changent en hématies, je peux comprendre sa conclusion, 

car c'est en ce cas seulement Je lymphocyte qu'il a vu transformé en ulle 

seule hématie. L'hématie d'origine du mammifère adulte c'est l'hématie 

de l'embryon, .qui est composée d'une cellule avec un noyau, Ce noyau, 

je l'ai dit déjà, se résout dans la cellule, et cette dernière va former l'hé­

matie sans noyau. 

Dans ma préface on aura lu que j'avais envoyé au prof. RETTERER 

l'article privé de moi, rédigé dans la langue allemande. Quelques mois 

après, M. RETTERER m'envoie e.a. un exemplaire des Comptes Rendus des 

Scéances de la Société de Biologie, Séance du 2 juin 191, (mes remer­

ciements à M. le professeur RETTERER pour cette communication), dans 

lequel je lis que M. RETTERER, après avoir lu mon article, a commencé à 

étudier les mêmes organes que moi j'ai étudiés, c.à.d. L'utérus gravide 

et la moelle· osseuse rouge, et il écrit sur pag. 553 : "Résultats-l'our la 
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muqueuse de l'utérus gravide. comme pour la moelle osseuse, M. de Groot 

et moi-même, nous arrivons au même résultat général: l'hématie provient 

du noyau; nous diff,';rons sur certains détails évolutifs, et nous employons 

des termes autres pour désigner un seul et même élément." 

Pour vérifier la conclusion de ce nouvel article de M. le professeur 

RETTERER: "l'hématie des Mammifès adultes n'est pas une cellule qui a 

perdu son noyau; elle correspond au seul noyau d'une cellule dont le 

corps cellulaire a disparu par fonte," il faut relire ce que j'avais déjà 

observé sur le changement de l'hématie d'origine des Mammifères, c.à.d. 

l'hématie de l'embryon. Je puis bien accepter une conclusion qui dit: 

"que le renouvellement du sang des Mammifères adultes se passe aussi par 

le changement en hématies du noyau des leucocJ1tes'et des lymphocytes." 

Peut-être plus tard je reviens à cet article du professeur RETTERER. 

Mais, parce que je croyais de n'avoir été plus clair' dans mon article dans 

la langue allemande, j'ai fait une traduction de cet article dans la langue:: 

française(mais sans y ajouter les Figures) et je l'ai envoyé à M. RETTEIŒR 

avec la prière de bien vouloir le d.onner une place dans un journal français. 

Mais maintenant, que M. le prof. HATTA veut m'aider à publier mes 

plus larges écrits, accompagnés de tant de figures explicatives mais absolu­

ment nécessaires au but, l'article envoyé à M. le professeur RETTERER peut 

faire le service d'être l'introduction. 

UTRECHT, décembre 1917. 
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Fig. 118. Noyau géant avec membrane intact mais remplis d'hématies, se' 

trouvant dans la bordure de la chambre de l'embryon. Jaculus. 

" 119. Noyau géant (Tupaja). 

" 120. Partie d'un vaisseau sanguin maternel. Jaculus. 

" 12 r. Partie d'un vaisseau sanguin avec du sang nouvellement formé. 

Jaculus. 

" 122. Photogramme d'un noyau géant. Jaculus .. 

" J23. Photogramme de la réunion des noyaux. Mus musculus. 

" 124. Montrant que le nucléus sort le noyau. Jaculus. 

" 125. Nucléus libre, mais divisé en petits boules. Jaculus. 

" . 126. Montrant l'origine d'un noyau géant, Mus rilusculus. 

" 127. Noyau géant substitué en hématies. Mus musculus. 

" J 28. Développement d'un vaisseau sanguin. Mus muscul us. 

" J 29. Pseudo-mitose. Tupaja. 

" 130-132. Pseudo-mitose. Jaculus. 

" 133. Montrant une sorte de syncitium où on voit enèore des traces des 

membranes des noyaux. Mus musculus. 

" J 34. Noyau géant. Tarsius. 

" '35-137. Montrant l'origine des noyaux géants, Tarsius. 

" 138. Grosseur normale d'une hématie adulte, Mus musculus. 

" 139. Noyau avec trois boules }colorées comme le sang adulte. 
l' 140-14[. Noyaux avec plusieurs boules Mus musculus. 

" 142-145. Diverses stades de développement des hématies, Mus musculus. 

" 146. Développement d'un vaisseau sanguin par des Leucocytes. Mus 

musculus. 

" 147. Leucocyt challgé en hématies. Homo. 

1> 148. Deux hématies en développement dans un noyau, Homo. 

" 149. Hèmaties en diverses stades de développement. Homo. 

" .. 150-[ 53. Leucocytes en se substituant en hématies. Lepus. Moelle osseuse. 

,; [54. Hématie adulte et trois hématies en déveioppement. Lepus. Moelle 

osseuse. 
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